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Charles-Edouard Geisendorf

Architecture et normalisation

c) Kultureller Bereich

Aufgaben der Forschungslaboratorien:
Grundsätzliche und systematische Forschung in Verbindung
mit den Studien der Architektenschaft und der Industrie.
Aufgaben der Hochschulen:
Unabhängig von der eigentlichen Rationalisierung könnten
Studien mehr allgemeinen Charakters und rein architektonischer

Natur unternommen werden. Sie würden den sozialen
Aspekt des Wohnungsbaues, seine städtebaulichen und
architektonischen sowie schließlich gewisse wirtschaftliche
Probleme zum Gegenstand haben.

Aufgaben der Architekten
Feststellung der zweckmäßigsten Grade der Normierung und
Vorfabrikation quer durch sämtliche Arbeitsgattungen.
Studien zur Förderung einer teilweisen Normierung der
wichtigsten Bauelemente; Studium der Möglichkeiten einer Koordination

auf dem Gebiete der Maßeinheiten (Modularkoordina-
tion) im Rahmen der Studien, die auf internationaler Ebene
durchgeführt werden; Studium der schweizerischen Möglichkeiten

und Auswirkungen der Vorfabrikation.
Studien der Mittel und Methoden, die geeignet erscheinen, die
Koordination und die Rationalisierung bei der Projektierung
wie bei der Ausführung zu beschleunigen.

Resumed'un expose ä l'assemblee annuelle de la F. A. S-,
Stansstad 1959

Qu'on le veuille ou non, l'evolution generale et acceleree des
techniques dans tous les domaines, conduit dans celui du
bätiment ä une rationalisation toujours plus poussee des methodes
de construire, et donc de projeter. ^ i
Resister ä ce mouvement pour defendre l'architecture et la
Position des architectes, c'est le pousser dans la voie opposee,
au lieu de chercher les moyens de le conduire dans la bonne
direction.

Rationalisation:
La rationalisation peut etre entendue de bien des facons
differentes. Les uns preconisent une meilleure Organisation du travail
dans les methodes de construction traditionnelles, les autres
l'introduction de procedes nouveaux, sur place ou en usine,
comme la prefabrication d'elements de construction de plus en
plus complets, l'industrialisation des travaux par l'emploi gran-
dissant des machines, ou l'execution en serie par la repetition
systematique des memes Operations de travail dans les locaux
ou constructions semblables. Aucun de ces principes n'est
seul valable, de preference aux autres; ils s'emploientfrequem-
ment en combinaison. Chacun d'eux a dejä donne des resultats

tres interessants. La majorite de ceux-ci est due ä des
efforts isoles, lies ä des cas concrets, et n'ont de valeur que
s'ils sont bien adaptes aux problemes ä resoudre, qui varient
par nature avec chaque bätiment. Ils ne s'appliquent ainsi qu'ä
une partie limitee de l'ensemble des activites de la construction.

Leur merite commun est de donner lieu ä la recherche et
aux efforts de coordination et d'ouvrir des perspectives
nouvelles.

Normalisation:
Pour agir par un effort general et collectif sur l'ensemble du
domaine du bätiment, ä tous les Stades du travail, projet, execution,

entretien, et soutenir en meme temps toutes les formes
de rationalisation, nombre de pays ont eu recours au Systeme
de la normalisation et se sont donne des institutions ade-
quates.

Normes d'entente:
Prise dans son sens le plus vaste, la normalisation est la
recherche de Solutions identiques et qualiflees ä des problemes
qui se repetent frequemment. C'est une methode assez large
et generale pour s'appliqueräla plupart des activites humaines.
Elle existe depuis que l'homme aeu besoin de moyens d'entente
avec son prochain, de Conventions unifiees et librement accep-
tees par une communaute.
Le langage et l'ecriture sont des normes d'entente parmi les
plus anciennes que l'usage et la raison aient petit ä petit fait
naitre. Si chaque individu employait les mots d'une langue
dans un sens different, il en resulterait une multiplicite de
modes d'expression, sans doute tres personnels, mais dont
la complication etoufferait la vie de la collectivite. La normalisation

vise ä l'effet inverse.
Toute norme a pour but la simplification et l'amelioration d'une
activite, et resulte du choix d'une regle ä laquelle chacun puisse
adherer. Si cette regle est bonne, loin de limiter la liberte de

creation, eile assure le minimum d'ordre et de discipline qui
lui est necessaire. Elle ne mene a priori ni ä un bon ni ä un mauvais

resultat. Tout depend du talent avec lequel eile est em-
ployee. La poesie,füt-cela plus raffinee, n'a jamais souffert des
lois du langage. En architecture, il en est entierement de meme.
Mais encore faut-il que les regles soient bonnes, que les
normes aient ete etablies sous la conduite de ceux qui en concoi-
vent les consequences esthetiques et pratiques dans toute leur
etendue.



Normes industrielles:
Si les normes d'entente ont existe de tout temps, les normes
industrielles sont un phenomene recent, qui en ont souvent
fait oublier les principes naturels au profit de ceux de la
technique, essentiellement dictes par des raisons d'economie et
d'effectivite.
Les premieres normes industrielles furent des normes d'entre-
prise creees par de grandes firmes pour ameliorer leur production,

mais reservees ä leur usage prive. Des associations d'en-
treprises virent cependant bientöt l'interet de normes
communes pour unifier certains elements utilises dans leurs
diverses fabrications, matieres premieres, produits ouvres
ou semi-ouvres.
II fallut l'essor industriel enorme et les necessites imperieuses
de la premiere guerre mondiale pour qu'apparaissent des normes

collectives ä toute une branche d'activite, normes d'asso-
ciations independantes, puis normes nationales, coordonnant
Celles de toutes les branches d'un pays. Dernieres en date, les

normes internationales jouent un röle croissant dans l'intensi-
fication des echanges techniques et commerciaux entre pays,
oü se decide l'avenir.
C'est des le moment oü les normes sont collectives, et non
plus seulement privees, qu'elles deviennent pleinement utiles
ä une communaute, ce qui est vrai pour le futur plus encore que
dans le passe. Or dans le domaine du bätiment, les normes
collectives sont precisement Celles qui fönt encore defaut en
Suisse.

Normes du bätiment:
A la fin de la Seconde guerre mondiale, de nombreux pays
furent places devant des problemesdelogementd'uneampleur
teile qu'ils exigeaient l'emploi de moyens nouveaux, tenant
compte des possibilites de rationalisation dans leur totalite,
industrialisation, prefabrication, etc.
La normalisation du bätiment, commencee dans l'entre-deux-
guerre, fut alors beaucoup intensiflee etdeveloppee ä l'echelon
national, en englobant tous les efforts realises precedemment.
Dans ceux des grands pays industriels qui avaient subi le plus
dedestructions, comme la France et l'Allemagne, l'Etat, devenu
le plus grand dient du marche de la construction, prit en main
l'etablissement de normes du bätiment, elaborees par des
techniciens äl'image des normes de l'industrie, dont le succes
n'avait fait que grandir. Architectes, entrepreneurs et fabri-
cants se trouverent peu ä peu enserres dans un reseau de

normes autoritaires, repondant aux imperatifs economiques et

techniques du moment.
Dans d'autres pays, comme la Finlande, les architectes,
prevoyant cette evolution, s'unirent pour y faire face. L'architecture

avait de tout temps tire parti de l'avancement des techniques

pour son developpement propre. II fallait repondre aux
problemes nouveaux par des methodes nouvelles.
Sous la direction des meilleurs d'entre eux, Aalto, Rewell, Ervi,
ils creerent leurs propres instituts de reconstruetion et de

normalisation, qui, independants mais reconnus par l'Etat, les
mirent ä meme de prendre la tete du mouvement. Consideree
comme une partie d'un vaste programme de recherche, la
normalisation du bätiment prit des lors dans ie Nord un caractere
autonome, different des normalisations industrielles, et mieux
adapte au but ä poursuivre.

Principes de la normalisation

Pour etre bonne, une normalisation doit obeir ä certains
principes qu'on peut resumer par les notions suivantes:

Collective:
La normalisation doit etre une oeuvre collective, resultant d'une
entente etablie dans chaque domaine entre les principaux inte-
resses, sous la direction d'experts independants.
La Constitution des normes suit ä peu pres partout une marche
semblable. Toute demande ou projet de normalisation est re-
mise au bureau d'etude ou bureau de normalisation competent.
Celui-ci en fait un examen preliminaire, qui est soumis ä la

commission de normalisation de la branche en cause, compre-
nant les delegues les plus autorises des milieux correspon-
dants: administrations, associations, organismesscientifiques,
etc. Le bureau d'etude procede au travail de documentation,
portant sur tout ce qui peut exister dans le pays ou ä l'etranger
en fait de publications, normes eventuelles, travaux ou essais
en cours sur ce sujet. Si la mise ä l'etude est deeidee, eile est
confiee ä une commission d'experts existante ou ä former,
composee d'un groupe restreint de representants hautement
qualifies des producteurs, intermediaires et usagers entrant
en question. Cette commission procede avec l'aide d'experts
independants ä l'etude scientiflque complete des normes en-
visagees, recherches, enquetes, essais de laboratoire, en
faisant emploi des organismes existant dans ce domaine, mis ä

disposition par les groupements interesses. Le projet une fois
au point est envoye ä l'enquete publique et corrige en tenant
compte des critiques et suggestions recues. Enfin il est homo-
logue, c'est-ä-dire aeeepte par la commission de normalisation
competente, et s'il y a lieu par l'Association nationale de
normalisation qui embrasse les normalisations de toutes les
branches.
Ainsi, ce n'est qu'une fois l'entente realisee de facon collective,

que le projet est diffuse et entre dans la pratique.

Facultative:
La normalisation a pour but de simplifier et d'ameliorer le

travail de teile fapon que les normes n'aient pas besoin
d'etre imposees, mais puissent etre volontairement admises
et librement appliquees par une majorite. Elle doit satisfaire
aux besoins les plus courants par des Solutions simples
et rationnelles, sans exclure les Solutions plus individuelles
et developpees, dont eile met en valeur les qualites parti-
culieres. Elle n'oblige pas au travail en serie, mais le rend
possible, et respecte les interets de l'artisanat. Des portes

normalisees, qu'elles soient faites ä la main ou en grande
serie, rendent les memes Services, et n'eliminent pas des
types plus recherches, dont le caractere individuel apparalt
d'autant mieux.

Effective:
La normalisation n'est pas un but en soi, mais un instrument
de travail, qui n'a de raison d'etre que s'il est effectif et large-
ment employe. Un outil dont on ne se sert pas est moins une
aide qu'une encombre. La normalisation des portes de Separation,

unifiees aux formats que la statistique montre etre les

plus usuels, est d'une effectivite sans conteste. Celles des
portes exterieures, qui different dans chaque bätiment, serait
peu utilisee et n'aurait aueun sens.
Aucune proposition de norme n'est donc mise ä l'etude avant

que son utilite ait ete reconnue par la commission de normalisation

competente. Les normes homologuees sont systema-
tiquement propagees par le bureau de normalisation, partout
oü elles peuvent trouver application, en ayant recours ä la

presse specialisee, aux associations professionnelles, aux
ecoles, et ä des Conferences ou expositions. Les normes en

usage doivent en tout temps pouvoir etre revisees en suivant
la meme marche que lors de leur etablissement.
La normalisation resulte de la recherche et doit evoluer avec
eile, ä moins de l'entraver. Elle est effective si eile est bien faite,
intensivement diffusee, et regulierement tenue ä jour.



Homogene:
La normalisation doit former un ensemble homogene de
Conventions toutes dependantes les unes des autres.
Le format normal des papiers conditionne tour ä tour celui des
classeurs, des meubles de bureau, des bureaux eux-memes,
puis de l'immeuble de bureau. Mais l'un ne conduit pas ä

l'autre de facon uniforme; il y a plusieurs formats de papier,
beaucoup de varietes de meubles et de locaux, et rarement
deux immeubles exactement semblables.
Les normes de chaque element doivent donc correspondre
entre elles, et etre etablies avec le plus grand soin, par les
meilleurs specialistes de chacune de leurs diverses applica-
tions.

Souple:
La normalisation ne doit fixer dans chaque element que ce qui
est determinant pour son unification, sa combinaison avec
d'autres et son interchangeabilite. Tout le reste est laisse libre,
pour s'adapter souplement au maximum d'emplois et de fabri-
cations, et garantir la participation d'un plus grand nombre
d'usagers et de producteurs.
Dans les serrures normalisees seules sont fixees les dimen-
sions exterieures qui jouent un röle pour le raccordement aux
portes, aux poignees et aux garnitures, et les qualites de resis-
tance ä l'effraction ou ä l'usure. Le mecanisme et les autres
dimensions sont affaire du fabricant.
De meme que la nature combine les fleurs toutes semblables
d'une branche de pommier en une infinite de formes differentes,

de meme une normalisation bien concue cherche avec un
minimum de types ä donner un maximum de diversite.
Dans les normes du bätiment, oü il faut toujours tenir compte
des questions d'aspect, c'est la souplesse qui est la qualite la
plus decisive et la plus caracteristique. Alors que les petits
elements cadrent assez facilement avec les proportions des
constructions, les grands les lient et ne doivent etre normali-
ses que dans leurs parties constitutives, laissant pour leur
format toute liberte d'adaptation.

Degres de la normalisation

des experts qualifies et traitent de tous procedes et details ä

conseiller pour les projets et l'execution, comme aussi, par
exemple, des dimensions, amenagements et etudes de fonc-
tionnement de divers types de locaux, logements, ou autres
bätiments. Elles offrent la possibilite de repandre directement
les resultats des travaux de recherche, dont l'importance
s'accrolt dans toutes les activites du bätiment.
Les normes qui ne seraient pas d'un emploi assez general sont
souvent publiees sous forme de recommandations.

Normes:

Adoptees et appliquees de facon collective, elles forment le

cceur de la normalisation, sans en etre toujours la categorie la

plus nombreuse, leur etude et leur Promulgation demandant
beaucoup de soin et de temps. On distingue les normes
fundamentales, portantsuri'etablissement des dessins, les symboles
et abreviations, la terminologie, etc.; les normes dimension-
nelles, ayant trait aux mesures, de la cote plus simple ä la
coordination mod ulaire; les normes qualitatives, qui fixent les pro-
prietes des materiaux et produits, leurs methodes d'essai et
conditions de livraison, leurs tolerances de dimension et de

deformation; enfin les normes d'execution s'appliquant aux
soumissions et contrats, conditions d'execution et modes de

metres, etc. Beaucoup de normes comprennent une combinaison

de ces diverses sortes, lorsqu'il s'agit de leur donner une
forme complete.

Standards:
Les Standards sont des cas limites des normes, qui precisent
au maximum les formes, dimensions et qualites d'un produit,
au lieu de ne specifier que le minimum d'entre elles. Ils visent
ä reduire au plus petit nombre compatible avec les besoins
reels, les types et les proprietes des elements destines ä la

production en grande serie et au stockage. Ils presentent de

gros avantages pour les normes industrielles, mais ne peuvent
etre appliques qu'avec une extreme prudence dans les normes
du bätiment, ä moins d'en aventurer la souplesse. Autant les
Standards qui fixent toutes les dimensions d'une fenetre sont
ä eviter, autant les normes qui en arretent les profus et details
les meilleurs rendent de grands Services.

La normalisation du bätiment, teile qu'elle existe ä l'etranger,
se presente comme un ensemble de documents embrassant
les problemes les plus divers des activites touchant ä la
construction.

On peut y distinguer cinq categories principales, ou degres de

normalisation, repondant aux degres d'obligation des normes,
qui augmentent d'une classe ä l'autre. Une seule de ces
categories satisfait entierement au nom de norme. Les autres, qui
la preparent ou en derivent, ne le portent que par extension.

Informations:
Les informations n'ont aucun caractere d'obligation. Elles peuvent

etre generales, theoriques ou pratiques, et donnent des
renseignements utiles, rappels de connaissances, mise ä jour
de questions nouvelles, sous une forme accessible ä tous, con-
denses et reunis, au lieu d'etre epars ou hors d'atteinte.
Les informations commerciales forment souvent la partie essentielle

de cette categorie. On cherche en general ä les unifier et
ä les normaliser de maniere ä substituer aux reclameshabituelle-
ment decousues et superlatives, des renseignements com-
plets, objectifs et comparables, classes d'une facon pratique
et faciles ä consulter.

Recommandations:
Cette categorie presente des methodes et Solutions dont
l'emploi est recommande, sans qu'elles aient le caractere de
Conventions collectivement acceptees. Elles sont etablies par

Prescriptions:
C'est la seule categorie dont l'emploi n'est pas facultatif, parce
qu'elle est du ressort des reglementations. Elle comprend en
effet les directives pour le calcul, l'execution et l'entretien des

ouvrages en beton, acier et bois; les normes des installations
electriques ou sanitaires, celle des ascenseurs, parfois Celles
des ventilations naturelles ou artificielles, ou meme de l'eclairage

et de l'ensoleillement; enfin dans certains pays les normes
d'isolation thermique ou acoustique, fixant des coefficients
minimums pour les logements, lieux de travail, etc.

Conclusion:
L'ensemble des documents qui entrent dans une normalisation
du bätiment forme comme un code general, dans lequel ils
trouvent graduellement place selon un plan et un ordre bien
definis, permettant de traiter chaque sujet separement, mais
en relation avec la totalite de la matiere. L'etablissement d'une
teile normalisation est une oeuvre de longue haieine, qui
procede par petites etapes, mais constitue avec le temps un instrument

de travail de premier ordre.
II importe par consequent que cette normalisation soit parfaitement

conduite, par des organismes oü les architectes sont bien

representes, et resulte d'un effort soutenu de recherche et de
coordination.
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